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N OVEMB RE

Au bord de la forêt, sous les chauves rameaux,
Dans les nuages noirs bordant l'horizon sombre,
Sur les coteaux brumeux, au milieu des roseaux,
On croit entendre, au soir, des voix pleurer dans l’ombre !

Hélas ! plus de ces soirs, de ces matins dorés !
Plus de ces jours de rose où tout est fête et joie !
Plus de ces doux conccts sur les flots azurés !
Dans l’air plus de parfums, de chants, d’ailes de^soie !

• Sous le chêne, assemblés, plus de gais moissonneurs 1 
Aux bois plus de refrains, plus de suaves trilles !
Aux bocages, le soir, plus de joyeux danseurs,
Plus d essaims enjoués de brunes jeunes filles !...

Comme un baiser du flot sur les pieds du talus,
Comme dans un beau songe un gracieux fantôme,

out s’est évanoui....... Ce temps n’existe plus...
Ainsi comme l’éclair, passent les jours de l’homme t

Pleins de mille projets, de songes décevants,
Ainsi nous allons tous où chaque objet retombe!...
Oui, rapides, mon Dieu ! comme les flots mouvants,
A pas précipités nous marchons vers la tombe !

Comme au soleil levant s’enfuit la brume d’or, 
Comme au souffle du soir vole une feuille d’arbre, 
Lété vers le passé vient de prendre l’essor,
Et Novembre est venu jeter son froid de marbre !

William Chapman.

■■■»■» ---------- :-----------------

m
m

ss
&

am
m



•7*

L’ALLIANCE NATIONALE16'->

ferme confiance que nous pourrons compter 
en toute occurence sur votre concours actil 
et désintéressé pour promouvoir ses intérêts 

Bonne nouvelle 1 et agrandir le cercle de ses opérations, pour
Il est un fait qui n’est pas connu de nom- k ? d bien des famiiies et de la race 

bre de nos lecteurs, sans doute, mais qui française en ce pays
n'est pas moins gros de conséquence, pour Avec nous vous formez des vœux pour 
les sociétaires en général : c’est que notre ce nouveau lien qui vient d'être formé 
société a corn nencé son travail d expansion e'ntre ,es Canadiens de la vieille souche et 
à travers le Canada. ceJX des „randes contrées de l’ouest, consti-

Dans la septième année de son existence une source féconde de vitalité pour notre 
légale—notre âge de virilité - après avoir nationa,ité 
planté de solides racines, un peu partout, 
dans la province de Québec, l’Alliance Na
tionale vient de s’établir chez nos frères du ^ ^ sans un 
Man toba et du Nord Ouest. et saine satisfaction que vous allez voir les

Le besoin d’une société nationale amélio- bienfai(s de notre belle société Se répandre 
rée se faisait sentir depuis longtemps dans ^ ^ frères lointains ; que vous allez voir, 
les plaines de l’Ouest. Maintes fois, on nous , un rêve cbér; se baliser '. Soyez ré- 
avait prié d'aller jeter la bonne semence c ensés de vos labeurs et de vos efforts ! 
dans ces pays ferti’es. Cependant, nos di L,aaion bienfaisante de notre association, 
recteurs résistaient, non par indifference pour ^ ce contjnent, vous fera bénir de tous 
nos frères éloignés, mais bien parce qu ils . p s'eXercera, directement ou
voulaient que l’Alliance Nationale se rendit ^etiement. 
maîtresse de la forteresse de notre race au- ^ p)us tard) nos descendants, en voyant 
paravant. ............... le travaU gigantesque accompli, en mesu-

Et c’est fait. L'Alliance Nationale est for- ranf ja sotnme de bien être produit, en se 
te, jeune et puissante ; son système, comme rendant compte des services rendus, à la 
.... programme sont adoptés et loués par cause qui nous est chère, diront avec orgueil 
les hommes les plus distingués de notre na- y Alliance Nationale : Voilà une œuvre !
tionalité ; ses succès et sa prospérité sont uc 
hors de pair ; elle peut donc sans crainte, 
aujourd'hui, tendre une main fraternelle aux 
catholiques de langue française de notre 
immense patrie, où qu'ils soient.

Là-bas, comme ici, elle poursuivra son ^ k bon DieU| eut l’idée de donner 
but louable et patriotique : celui de réunir ^ ^ dans son palai, d.azur. 
dans une commune pensée de. bienfaisance Toutes ,es vertus furent invitées, les ver- 
et d'aspirations, les frères d un même idiome , , messieurs ne furent pas con
et d'une même loi, exposés a être noyés dans rjen’ ,es dames.
des associations, où ils n ont pas la hau n vint beaucoup de vertus, de grandes et de
main, et qui leur sont étrangères par pus petj(es bes petites vertus étaient plus agréa- 
d’un côté. b;es et pius courtoises que les grandes, mais

, .. hi»n toutes semblaient très contentes et conver-Le Manitoba et le Nord-Quest ont bien saient poliment entre elles, comme il convient 
fait les choses. Ils ont noblement répondu a personnes intimes et mêmes parentes,
nos avances. . , . Mais voilà que le bon Dieu remarqua deux

Quatre vaillants cercles ont pris place dans belles dames qui semblaient ne pas se con-
rangs et vont entreprendre la lutte pou naUre Le maître de la maison prit une de 

la bonne cause incessamment. . ces dames par la majn et ia mena vers l'autre.
Bravo I frères d armes, nous saluons votre Bjenfajsance> dit-il en désignant, la

venue avec allégresse ; nous vous accuei - mjère — Reconnaissance, ajouta t-il
Ions bras ouverts. • en montrant l’autre.

Le zèle, l'enthousiasme et 1 énergie ne Les deux vertus furent indiciblement éton-
vous feront pas défaut, car vous êtes es , de js e le monde est monde, et il
apôtres d'une grande idée V ous comprenez 1 t J, de cela, elles
comme nous l’importance de la mission b.em Y * ,a ^remlère fois ,
faisante et patriotique de notre jeune et Ivan Tourguènef_
vigoureuse association et nous avons la

L’Expansion de l’Alliance Nationale

Maintenant, ô vous ! membres fondateurs, 
sentiment de profonde

son

Petit Poème en Prose
UNE FÊTE CHEZ LE BON DIEU

nos

se rencon-
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Richesses Fabuleuses rÜ^(deS f;'ats lTnis- Il est singulier de voir
'■* STiST" ,r:-,,l,ls 1“'“" «uribue d’humble O,i5roVi,h,“„'i,„,“r,P*dè' |“”
Diêirn ï. î f- ” de m,„de. Ce .ont le. I,‘°|.res fortune», ont fourni,,,» „„ d"

£5K2" «2
de $300,000,030 en espèces. Le plus 

extraordinaire, cest qu’il y a à peine cino
cltandatdenS rff 'eHrS aïCUX étaient des n»r-. aates „ 
asSteatisrr-SfiSrÆî:,1 «tosras

M0rtjUn j a plus grande de l’Angleterre P.c1lvain l jul Bourget ce qu’il pense de l’irré
est celle du duc de Westminster, qui possède g!?-n.en F[ancc- M. Paul Bourget a été 
kZZ,‘ Zdem,lsons d’habitation et de £?‘,*'?ux’ f1 a écrit des romans qui ne kilomètres de terrain, sans préjudice d’un dc,.lvem pas être lus. Mais il a vu, il a réflé 
grand nombre de bâtiments dans la partie la chl" fî V0ICI sa réponse :

d es CXm7^ame 61 'a P'us chére de L™ est 1™* irréIi8ieu*. ou-ce quimin , ° * suppose $50 de rente par Pis — antireligieux. Cette tendance oui 
minute : $3,000 par heure ; 72.000 par jour, hez tout aut„re peuple, serait honni et vigom 
reneniUS ,de $29-030'000 année. On croit [éfrénée- se développa chez nous
d?mîrdan qU,C ? revenu a été notablement fJ a^.rlde ,a Politique, avec la secréte corn- 
diminué par la dépréciation de la propriété ^es Pouv°irs publics.
r7e'f, . . v oyez-vous, il est une règle que i’ai

Les frères Noble, de la Russie, les proprié, constamment vérifiée et qui ne souffre pas 
taires des grandes sources de pétrole du d.eXCep!,ons’ Partout où le christianisme est 
^TeiP0SSèJe'"' à ce gu’0" d't. une for- ,'VaCe’ ‘«mœurs se relèvent ; partout où il 
-Cde $3oo,ooo,ooo ; leurs rentes sont plus i g“,f’ el.es s'abaissent. C'est "arbre où élevées que celles du czar. F fleurissent les vertus humaines sans la nm

invent Cél^l>re Krupp’ ,e constructeur et ‘lqu,e desquelles les sociétés sont’condamn^es 
inventeur des canons qui portent son nom à pénr’ >e vous Prie, si vous me faites 
possède I établissement particulier le plus ÇaHer’ de le Proclamer expressément • on 
colossal du monde ; il emp'oie 20,000 per- demoralise la France en lui arrach int la foi • 
compel1 Cn e,ntKtien 65,000 En Prenant on déchristianisant, on l’assassine. Il n’y 
comme bisse les impôts qu'il paye à l’Etat, 3 Pa‘ntJe sauvegarde sociale hors des vérf 
^.«ppo,.,u„.wooo

Au* ElaüUni*, il y a une légion d..rchl- ralltel" u my
v', U"a,res> parmi lesquels se trouvent les 
Vanderbilt avec une fortune réunie dépas- 

tp20,000,000, presque entièrement 
cée en chemins de fer payant de gros dévi-
?.«ut ilôt: “K"on ”ppo" ”e

Pullmm, l’inventeur des

Paul Bourget et le Christ!inisme

1

L’Alcoolisme chez tous les Peuplessant pla-

en biens-fonds; cés1^^!^?^^!, Alî"1’ ^ ,CS ex'

“«tse tr/îT.; ,krèt,73F t Ft-tzs
donné plus de .0,000,000 à uneYes univer TnnZ ^' danS respace de huit
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Lauréats du Dernier Concours
Les trois autres cercles ont leur siège dans 

la province de Manitoba. Le cercle Lange- 
vin, de Saint Boniface, qui tire son nom de 
l’illustre archevôque de l'endroit, — lequel 
fait aussi partie du cercle comme membre 
participant—a l’honneu d’avoir les honora 
blés juges Prendergast et Prud'homme pour 
président et vice-président.

Le cercle Pillion, à Saint-Jean Baptiste, 
et le cercle Taché, à Winnipeg, comptent 
également des hommes de valeur, des 
diens-français distingués, dans leurs rangs.

Les membres de l’Alliance Nationale sa
luent avec bonheur ces nouveaux confrères. 
Tous seront heureux d'apprendre que sa 
Grandeur Mgr Langevin a daigné accorder 
sa confiance à notre Association et en don
ner des témoignages non équivoques. Sa 
Grandenr voudra bien accepter l’expression 
de la vive gratitude de notre société pour 
avoir bien voulu favoriser, comme elle l'a 
fait, l’entrée de notre société dans le Mani
toba et le Nord-Ouest. L’Alliance Nationale 
doit aussi une dette de reconnaissance à 
M. H. Bourassa, l’éloquent député de La- 
belle, qui a mis au service de notre cause 
son magnifique talent oratoire et qui a, un 
des premiers, arboré les couleurs de l’Al
liance Nationale dans le Nord Ouest.

JW
cana-

'

M. G. D. BOVRRET, S.F.,
Cercle De/orimicr, No 112. 

Prix de (jème) Division : Montre en or.

L’Alliance Nationale dans l’Ouest 
Canadien

tioSale"eexi°steVntaUma<intenan<te daïsTou^st Un bienfait perd sa grâce à le trop publier.

Canadien.
Ce sont les cercles Edmon

ton, Langevin, Pillion et Ta
ché, organisés par M. P. Bon
homme, organisateur général.

Notre société, dans sa sol
licitude presque maternelle a 
voulu d’abord se porter au 
secours de nos compatriotes 
les plus éloignés. En effet, le 
premier cercle fondé, hors de 
la province de Québec, l’a 
été aux pieds des Montagnes 
Rocheuses,à Edmonton,dans 
les Territoires du Nord-Ouest.
L’organisation de l’Alliance 
Nationale a trouvé là un 
groupe important défaillants 
et entreprenants compatrio
tes, ayant à leur tête M. F.
Villeneuve, député, qui 
été heureux de se rallier sous 
notre étendard.

- fc-0APL58»
.

LiaJ
M. A. RonaiGUE, M.D., 
Cercle Labelle, No tjç. 

Médaillon en or.

ont M. V. E. BOURGKAU1.T, M.D., 
Cercle Sl-Stanis/as, No 23. 

Prix de Cercle : Montre en argent.

,
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—" de profondeur, contiendra un demi gallon. 
nmL ne boite 4 par 4# pouces carrés et 4 
pouces de profondeur, contiendra une pinte4

I'v":j

Bien Répondu
AW,if 6qUC frarÇa,S traversait,un jour, en 
Algérte sur une frégate. L'amiral se mit à 
converser avec l’illustre prélat, et pendant
Leîomm'0"; °n Vim à par,er des miracles 
suivant PU$a à réVêque la (luest'°n

Lévêque hésite quelques instants.
Un lieutenant, qui veut passer pour avoir 

de 1 esprit, prend aussitôt la parole et dit •
ment ?P Tefé* miracle,de l’Ancien Testa- 
nh*,« rC /a,s’ m01' c esl lorsque le prophète Elie a été enlevé au Ciel dans un char 
de feu sans brûler ses culottes.

évêque lui riposte en ces termes :
Mon lieutenant, vous vous trompez : 

„nC”1 '?«que l’âne de Balaam 
sans être interrogé.

Vous voyez d’ici la binette du lieutenant. 

Une boite 24 par 16 pouces carrés et 28 ho^êteT^ P*US terrib!e « la plus
pouces de profondeur, contiendra un baril ouïsse xW c’est 'a seule qui ne
(cinq minois de blé-d’inde égrainé) P ,e s occuper de son bonheur sans y corn

Une boite 24 par ,6 pou-’’ PrCndre ,e bonheur d’"n autre. 7 ”
ces carrés, et 14 pouces de ___
profondeur, contiendra un 
demi baril.

Une boîte 16 par i6îf 
pouces carrés, et 8 pouces 
de profondeur, contiendra un 
minot.

Une boite 12 par irt4 
pouces carrés, et 8 pouces 
de profondeur, contiendra un 
demi minot.

Une boîte 8% par 8’/ 
pouces carrés et 8 pouces de 
profondeur, contiendra 
quart de minot.

Une boite 8% par 8V 
pouces carrés, et 4 pouces 
de profondeur, contiendra un 
gallon.

Une boite 8# par 4V 
pouces carrés, et 4

ament.

M. J. Bouchard, Prés.,
Prix ,1e (6ème) Dfchiôî ftTmie'eno,?9'

répondit
Mesure de Boite Carrée

un

M. O. Parrnteau,
4 pouces Prifd^ie^;^67- M. Cus Langevin,

----- -----
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La France et ses Colonies Perdues mais 11 n’ya Pas apparence que l’ordre ait
été suivi, car en 1841 une ordonnance royale 

,1 arrête que les lois seront désormais discu- 
Quand un pays a appartenu à la France, et volées en anglais seulement au lieu 

il conserve pour toujours une empreinte qui d’être promulguées comme précédemment 
rappelle cette souveraineté. L’exemple du en anglais et en français.
Canada, si souvent cité, en est une preuve Six ans après, en 1847, nouvelle 
éclatante, mais ce n’est pas en ce seul pays '* est ^it défense de plaider en français de- 
qu’on trouve un noyau d’habitants conser- vant les tribunaux a partir du 15 juillet1847. 
vant jalousement le parler et l’amour de la raconte à ce propos que le 14 juillet, un 
France ; pour être moins accentués, les au- des plus éloquents avocats de île, plaidant 
très exemples de cette survivance de la devant la cour dl appel, fit durer sa plaidoi

rie en français jusqu a la derniere minute, 
la continuer ensuite dans la langue

mesure :

France en des pays que les évènements po
litiques ont détachés d’elle ne manquent Pour 
pas. Tout récemment, dans un ouvrage d’une imposée, à minuit 
documentation fort attrayante, M. Victor

sonnant.
La langue française, en dépit de toutes 

Tantet (1) a montré qu’à la Louisiane, aussi les ordonnances, a si bien résisté que, à 
bien qu’à l’Ile de France ou à Saint-Domin- l'exception d’un seul qui comporte une par-

- _ 1____ i_____ 1 ..... . n, 1 vn m. ■# Ha IX 1 #111 rirague, on retrouvait vivace l'esprit français, et tle anglaise, tous les journaux de Maurice 
cependant voilà plus d’un siècle que ces se publiest en français. Il en est de même a 
pays ne sont plus sous notre domination. Haiti, cù, entre autres vestiges de la per- 

Au moment où le représentant de la Fran- manence du souvenir de la domination fran- 
ce dut s'éloigner, la cession de la Louisiane çaise, les journaux sont rédigés en rançais. 
étant faite à la Grande Bretagne, on affichait 0° v0't Par ces quelques exemples, pris 
sur les murs de U Nouvelle-Grléans des dans l’ouvrage de M. Tantet, combien lin- 
placards parodiant XIdylle des moutons de fluence de la France est persistante dans les 
Mme Deshoulières et piêchant l’insurrection, pays qui ont été jadis rattachés a son pou- 
Les habitants ne voulaient pas se persuader vo*ri et> 51 ctlle constatation nest pas ai e 
que le traité était définitif. “ Ils se repais- P°“r diminuer les regrets que doit causer a 
sent, écrit-on alors, de l’idée que le premier France la perte du superbe domaine colo- 
consul a cédé aux circonstances ; mais qu'à Qu’elle sétaft constitué et que ses om- 
la paix, lorsqu’il auia rabaissé l’insolence de mes politiques nont pas su garder, elle nen 
la Grande-Bretagne, il se dédira delà ces- porte pas moins en elle quelque chose qui 
sion de la Louisiane.’’ soil d,gne de flatter son amour ProPre-

Après cent ans, on retrouve la trace de 
ces attaches si étroites et si touchantes. Il 
y a encore, à la Nouvelle-Orléans, toute une 
série de rues aux appellations d'autrefois : 
la rue Royale, la rue Bourbon, la rue Conti, 
la rue de Toulouse, la rue de Bourgogne, 
etc., etc. On compte dans cette ville de 
nombreuses familles d'origine française, et 
il y a eu, au cours du siècle, toute une 
pléiade de littérateurs locaux dont la pro
duction constitue une véritable petite litté
rature française : tous les genres y sont re
présentés, et la littérature dramatique, 
notamment, comprend un assez grand nom
bre d'œuvres. Une institution fondée en 
1876, l’Athénée louisianais, s’efforce d’ail
leurs de conserver en Louisiane la langue et 
la littérature françaises, et l’influence de cette 
société s'étend, parait il, de jour en jour.

A l’île Maurice, c’est en 1832 que l’usage 
de la langue française fut supprimé, par 
ordre du secrétaire d’Etat aux colonies ;

Le Diamant
Quand Eve, la première mère,
Vit Abel, son fils préféré,
Couché près d’elle sur li terre,
Livide et le flanc déchire,
Frise d’un désespoir sans borne,
Sa douleur attesta les cieux,
Qui, devant son angoisse morne, 
Mirent les larmes dans ses yeux. 
Mais ces larmes silencieuses 
Ne coulèrent pas vainement,
Car de ces gouttes précieuses 
Dieu fit le premier diamant.
Et c’est pourquoi dans la nature,
Le diamant peut seul user 
Même la pierre la plus dure 
Qu’on s’efforce en vain de briser.
De même il est des cœurs de pierre, 
Insensibles comme un rocher,
Et que les larmes d’une mère 
Parviennent seules à toucher.aux colonie» perdue», par V.(1) Survivance de 1 esprit français 

Tantet
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Tolérance

les riiVré h" hÔ!f au milieu des ténèbres,

jyjü» KEZ'rt'r.’ra “°pou,oir-"

dFfEïtF KS fie VHo™^ns Dieu
viem rafraîchit l'homroTk,”” LZ”" cia J Ku,,N*l>olé<"' kr 
S.P» souper : le vieillard à’ la dJnt‘d,^r F°UrTy et M Romanes, prési-

" 'roi' d'r F Æ iS'ïiUtS™

diujrLL':r fU‘ “"'"‘.dhrahara ft

“ Mamlenam nous allons remercier noire “ 7"vm
™.,»«raE""""k""’W| I"'" kgue, , gü?

ras Je "V" réj°U15’ dit Abraham. Tu cffri- nivrant d°U"’ lœ'* ellflammé ft comme s’é- 
ras alors tes remerciements et tes prières à nlrï Lde, 53 pro*?re Parole. Il venait de
mon Dieu, au Créateur du ciel et dePla terre râme^6 3 néceS5lté de donner un lest à

Æ *"Dieu *» “M d” « «* AïTSjAr Æ
.„r^Ueleat^0nC ton Dleu? qui révères- ™v„,!cldreS!ant à Jn “dversaire invisible, 
tu ? demanda le patriarche avec impatience homme n*'* qUe, |,homme Peut-être un 

—Je ne révère que les hommes âeés et ‘î,omm® Sl1 na pas de Dieu 1 Sur quel point

■ïrlt&zsrAzzzi
Hors d ici, impie! que ton haleine ne / 80uverne pas, on le mitraille. De cet 

souille pas l’air que je respire ! ” homme yJ en ai assn ! - Ah ! c'est cet
Et le vieillard se leva et s'éloigna tandis m» ha qu^ V0US voudriez faire sortir de

Uient^isF1 el -f* tr0'S cents hommes res- me au’ ^nnV ^on- "on- Pour former l'hom- 
talent assis en silence. nie qu il nous faut, je mettrai Dieu avec
■ÆKtfar - fii«-

”r-ok-,dig,,,*« g„nd4$

S-âhr-itt.Tr,7Mï'J; ,ol°","'"d '*m:
proie sortent de leur tanière ? 
révéra^rCe qU l1 06 te connal'ssait ni

légende juive

est temps de montrer

mande à Saint-

—En acquérant la science, ,
-Mais ne lui ai-je pas permis de demeu vnf/JY ^ bon’ simPle> doux, 

rer pendant quatre-vingt-dix ans sous la dorLitT!/ Ser3 é«ale 1 vous aurez peu
oirrut i* ■“^ïsïsï:

rendu se* champs .«nie., .i-j, „i, „0J,

ne te
vous aurez 

modeste :

1

1
'

!■
H
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1

«■
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■
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Haitian ce gaticruale Les cercles doivent procéder à l’élection 
de leurs officiers à la première assemblée de 
décembre (art. 165). Ils peuvent cependant 

La Société de Secours Mutuels l’ajourner à l’assemblée suivante. Autrement
il faudrait en donner avis par écrit.

PUBLIE* PAR

L’ “ Alliance Nationale ”
Fondée le 11 décembre 1892. Iocor^oré^wtr la Législature de la 

A MONTREAL

On se demande parfois : “ Qui pourrais-je 
solliciter ?” Il ne faut pas se faire de rien une 

B. P. Boite 2172 montagne- Posez-vous plutôt cette question :
“Y a-t-il quelqu’un qui n’a pas besoin d'as
surer sa vie dans une société comme l’Al
liance Nationale ?”

7 Place d’Armes
Tel. Bell 2255. Tel. Mar. 803.

MONTRÉAL, NOVEMBRE igoo

Rappelez-vous bien que chaque cercle 
doit préparer son rapport annuel et l’appen
dice dans les huit premiers jours de décem
bre et qu’il doit le transmettre au B. E. 
dans les 20 premiers jours du même mois, 
sous peine de suspension.

Hâtez-vous de présenter vos candidats 
afin qu’ils puissent être admis en novembre 

jt ou en décembre et vous bénéficierez ainsi 
l0IL de la gratification de $1.50 par membre. 

Cette gratification ne sera que de $1.00 si 
votre candidat n’est admis qu’en janvier.

Ça et là
Les prix offerts durant ce 

sont-ils pas magnifiques ?

Nous grandissons chaque jour 
bre et en capital.

Bienvenue à nos frères du Nord 
I ls ont toute notre estime et notre adi

concours ne

en non

L’Alliance Nationale est née sous une
bonne étoile. Tout ce qu’elle entreprend lui 
réussit. Tous les cercles qui n’ont pas déjà un dra- 

peau doivent se faire un devoir de gagner 
\ ivat ! $200,000.00 de réserve dans au moins un fanion dans le présent con- 

a..Ç.aisse ^e dotation. Le cinquième d'un cours. C’est un emblème bien approprié 
m,lllon ' pour figurer dans les processions et autres

manifestations publiques. Il peut se gagner 
La rétribution semi-annuelle est perceva- facilement puisque, dans la plupart des cas, 

ble en décembre et doit être transmise avec il suffit d’augmenter l’effectif de votre cercle 
le rapport de janvier pour tous les membres d'une quinzaine de membres.

■en règle. „

Une observation : Dans plus d'un cas ilLes nouveaux adhérents ajoutent 
nouvelle force à votre cercle et à sa caisse ne faut Pas solliciter un candidat d’entrer 
des malades. Le sang nouveau rajeunit. dans no're société avant de l’avoir convaincu

que la protection que procure l'assurance 
contre la mort et contre les maladies est un 
bienfait inestimable, surtout aux familles des 
classes laborieuses, exposées à tous les pires 
désagréments qu’apportent ces moments 

, d’adversité. Vous trouverez dans la nou-
Les B. de P. doivent élire leur comité de velle circulaire de propagande que nous 

surveillance le premier mardi de décembre, adressons à tous les cercles et à tous les 
si aucune autre date n’a été préalablement bureaux de perception pour vous être remis 
fixée (art. 388 et 389), et en faire rapport au MM. les sociétaires, des raisons premptoires 
Bureau Exécutif. ^ qui ne souffrent pas de contradiction. Ne

vous pressez pas trop de distribuer votre 
Regardez autour de vous : combien de circulaire, pénétrez vous bien vous-même, 

vieillards ne vivent,aujourd’hui,que 'es béné- d’abord, de son contenu et lorsque vous 
fice qu’ils retirent des sociétés de bienfai- aurez livré un premier combat, revenez à la 
sance ? rescousse avec votre circulaire.

une

Lises nos articles sur l’expansion de l’Al
liance, et sur ses succès au Manitoba et 
dans les Territoires. Cela vous réjouira.

' -ai*



3iS
25i
241
308

290

263

293
216

Nombre
de

membres.

Ages à Nombre 
l’admis- de

membres.

Ages à Nombre 
l’admis- . de

membiis.

Ages à Nombre 
l’admis- de

membres.
sion. sion. sion.

28 278 38 187 47 12028629 39 173 48 862363» 16 j40 78493i 210 4i 140 605°32 202 14842 63S"33 214 43 i°5 S2 3934 245 10644 S3 45*«S35 45 i>3 54 4336 202 47 5699 1.8537

MOYENNE D’AGE

Ages à 
l’admis

sion.

18
19
20
21
22

23
24
25
26

27

(Extrait des rapports des Officiers Généraux fads à la Convention de 1900.) 

TABLEAU
Faisant voir l’âge, à l’admission, des membres

eu règle au 1er Juillet 1900.

fi

1

A l’admission du groupe de : >893
1894
>895
1896
1897

1898
1899
1900Moyenne générale à l’admission 

des membres en règle ier Juillet
1900

'
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STATISTIQUES DIVERSES

CERTIFICAT DE DOTATION EN 
ier JUILLET 1900

VIGUEUR AU

Nombre. Somme.

$ 500.00 

1,000 00

NoMrtE. Somme.

$2,000.00

3,000.00

1887 de
de3224916 de
de79

Moyenne, $961 27

I# 1
1
■
I

II

'i :

mm$

c
2 - 

£ 2 
£ £ 

2

2
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n
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2

H
tn

vO
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u
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$ 26,615 95 
10,500 00 

1,400 00 
5,500 00 

250 00 
149,725 20 

ic2 33
$194,093 48

30 00

4-'43 °4 
805 00

751
"4
163

1,026;

'3'
7'4

69
271
36

3°4
5°
66
16

3 '3
- $ 8,697 01

$202,790 49

PASSIF
$1,000Bénéfices re décès H. Godin..........

Elisée Miron.... 
J. G. A. Vallée- 
M. A. Boucher..
J. Barolet..........
Wm Durocher... 
F. X. Goulet.... 
Adm. Daignault.
J. V. Robert.....
C. Tison...........

500
1,000

250

2,75°
1,000
1,000
1,000
1,000
1,000 $8,750 00 

424 00 
116 00Loyer des bureaux..................

Dû pour honoraires révisions examens 
“ “ Papeterie et impressions, etc. 
<* “ Fournitures..............................

72 °4 
291 25 
264 83 
880 00 

29 39 
22 35 

3,093 49 
176 78
100 00 $ 14,220 13

“ “ Revue................................
“ “ Prix concours..................
“ “ Annonces dans -journaux
“ “ Frais voyages...................
« par la Caisse d'Epargne, dépôts des cercles 
« « « “ intérêts.....................

• “ Aux fondateurs
$18»,570 36

Petite caisse...........................................................
Intérêts accrus.................................... .................
Dû par les cercles, honoraire d’enregistrement.

Pour fournitures.................
hon. révision examen 
divers..........................

Fournitures selon inventaire.............
Diplômes et certificats.......................
Mobilier..................................... ;.......
Imprimés, papeterie et effets divers..
Dû pour annonces dans revue...........
Dépôts de candidats...........................
Dû pour loyer (Cie Coleraine)........
Frais voyages payés par anticipation 
Salaire payé par 
Téléphone Bell par

“ Marchands par

ACTIF
En Banques, Jacques-Cartier et Hochelaga- 
Placements : Fabriques Vaudreuil et Dorion

Corporation Episcopale...........
Municipali'é scolaire................
Municipalité..............................
Piêts hypothécaires..................

Argent en mains

— .
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BILAN DU CONSEIL-GENERAL
Au 30 Juin 1900
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RECAPITULATION
Répartie comme suit :

CAISSE DE DOTATION
Excédent des recettes sur les déboursés, 
Part des intérêts acquis lui afférant........ $189611 15 

3.939 26

'93,55° 41 
8,750 00Dû aux bénéficiaires

$184,800 41
CAISSE CENTRALE DES MALADES

Excédent des recettes sur les déboursés 
fart des intérêts acquis lui afférant.......

$
988 00 $185,788 41

Balance à la Caisse Générale.. 

Montréal, 1er juillet 1900. 
Vérifié et approuvé :

$ 2,781 95

L. J. D. PAPINEAU, S.G. 
ALFRED 8T-CYR, T.G.O. Bourdon, ) .

Raoul Tourangeau,)Al*^teurs.

Pour se bien Porter pour le repos complet du corps et de l’es
prit. Ne jamais demeurer au lit plus de 
temps qu’il n’est cécessaire.

Un confrère de New York indique les VIII. Boire de l'eau pure exempte de 
moyens qui suivent pour avoir bonne santé. tous germes nocifs ou toute boisson natu- 
Ils méritent d’être notés. turelle non alcoolique et bénéficiable à l’es

tomac.I. Demeurer tempéré dans le travail et 
conserver toujours le calme de l’esprit. Ne Ix- Laissez agir la nature dans son fonc- 
rien pousser à l’extrême et garder la modé- tionnement normal et ne jamais laisser au
ction en toutes choses. Ces conditions sont c“ne matière délétère séjourner dans l’orga- 
la base fondamentale de la vie harmonique. n'sme>

II. Vivre autant que possible en plein x- Eviter les fatigues de l’esprit, les exci- 
air, au soleil, dans un site hygiénique. Evi- tal'°ns fébriles, et les causes de décourage- 
ter les maisons et les endroits humides. ment et de dépression morale. Ne pas être

nourriture trop °Pt.'miste, ni trop pessimiste, et 
travail, à Pren(*re *a v'e aussi gaiement que possible.

III. Manger modérément une 
simple u salubre appropriée à 
la saison et au climat. Manger doucement 
et de préférence en compagnie de personnes 
amies ayant une conversation agréable.

IV. Prendre un exercice suffisant tant 
de corps que d’esprit. Eviter tous les excès 
et se mettre en garde contre la fatigue.

corps toujours propre par 
des bains, des frictions, et un lavage quoti- Monsieur.
dien. J’ai reçu de l’Alliance Nationale, par l’entremise du

VI. Porter des vêtements qui protègent s/jtoo" enT^iemenffin.l de^V^T’ "* 

convenablement le corps sans comprimer droit comme bénéfice pour infirmité complète 
aucune de ses parties, tout en leur 
vant une franche liberté d’allures.

VII. Prendre un repos dans une chambre 
bien ventillée et dormir un temps suffisant

son

Accusé de Réception

Masson, 4 octobre 1900.
L. J. D. Papineau, Sec. -Gén.,

Alliance Nationale, Montréal.V. Tenir son

manente.
Merci de ma part pour votre exactitude à payer 

cette réclamation.
conser-

Votre tout dévoué,
(Signé) G. B. Faribault, M.D.

Si
*0 IZ>
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CONDOLÉANCES NOUVEAUX CERCLES

Cercle St-Charles, No io.
Le cercle St-Charles, No io à sa réunion Hn m n Cercle Langevin, No 153 —Institué à Saint- 

octobre courant a adopté les résolutions suivantes : .baje"’! 7''^olre Zt' It"}?* M Mimi"
Châ^e'rT 1>ar Ml S‘ 1-ai’rade' second<; M- H- Organisateur général. W ^ M' R Bonhom,ne*

Qu’un vote de condoléances soit offert à Madame Officiers élus : Hon. James Prendergast, juge, P. ; 
Mane-L. Parent, veuve de feu M. Kucher Dubuc, à J e L’ A- J'«dhonime, juge, V.P. ; MM. J. O. E.

"" *■* — ÀtefedSrîZiïïSÆ; t z-& •gsfr “ 1 ’■ «-* —• I- “■ °« c"ù r&l:t&k<u*aM,m«st.r.a.
Que copies des présentes résolutions soient envoyées 

a la famille du défunt, et à la Revue de l’Association 
pour publication

Cercle Taché, No 154. — Institué à Winnipeg, 
province de Manitolia, le 18 octobre 1900, par M. P. 
Bonhomme, Organisateur général.

Officiers é|us : MM. L. O. Genest, P.; A. J. H. 
Dubuc, V. P. ; J. P, Dumouchel, S.A. ; Thomas Gel-
,7; vA M' liarré- T.; J H. O. Lambert, 
Md. Ex. ; P. Plamondon, C. ; Arthur Bertrand, I.

N. BÉLISLE,
Sec.-Arc h12 octobre 1900.

Cercles St-Charles, No io.
Proposé par Chs Duquette, secondé par M. los. 

Pépin :
Qu un vote de condoléances soit offert à Madame 

veuve Faustin Ethier, à l’occasion du décès de son 
fils, J. B. Ethier, membre du cercle St-Charles No 10.

I roposé par M. J. A. Trudel, secondé par M. S. 
Laprade :

Que copies des présentes résolutions soient trans
mises à la famille du défunt, et à la Revue de l’Asso-

N. BÉLISLE,
Sec.-Arch.

Accusés de Réception

Ste Thérèse de Blainville, 3 Nov. 1900. 
M. L. J. D. Papineau, S. G.

de l’Alliance Nationale,
dation pour publication.

Monsieur,Montréal, 14 novembre 1900.
J’accuse réception de votre chèque, No 2,538, de 

mille dollars, que votre société m’a transmis comme 
parfait paiement du certificat de dotation, No 774, 
dont mon mari, Napoléon Monet dit Boismenu, était

A une assemblée tenue le 30 août, les résolutions 1tl|lu,ai^e ,V eu,llez aB'.éer» monsieur le Secrétaire, mes 
suivantes ont été adoptées : resolutions p|„s sincères remerciements pour la diligence dont

Proposé par M. L. J. K Bellefeuille, secondé par '‘'tresocle,é a falt preuve pour régler cette réclama- 
M. J. E. Lachapelle et résolu : » ’ 1 • f,v . .

Que les officiers et membres du cercle St-Vincent, de la süccmMlfdeTte’TWrè" "■!” °fficie?
No 42, ont appris avec peine la mort de M I ance- >1 * l!,CU“, ! , , Therese de Blainville, pour le
vin, père de notre vénéré chalielain et lui offrent leurs motion “ °nt dél>loyé pour fa,re accePler ma récla- 
plus sincères condoléances et leurs sympathies dans ri,v-,
le malheur qu’il vient d’éprouver. J hon"eu,r d,e‘re: mo,n,sleur-

Proposé par M. H Paquette et appuyé par M. H. ' 0tre ,res humble
Wolff: i)ue copies des présentes resolutions soient 
envoyées à notre chajielain ainsi qu’à la Revue pour 
publication.

Montréal, 30 août 1900.

Cercle St-Vincent, No 42.

servante, 
Stéphanie Huot,

\ euve N. Boismenu, liénéficiaire.
(Signé),

11. Paquette, 
Sec.-Arc h

Montréal, 17 septembre 1900.
M. L. J. D. Papineau,

Sec.-Gén.
Cercle Olier, No 127.

Le cercle Olier à son assemblée du 17 octobre a Monsieur, 
adopte la résolution suivante : ,

Proposé par M. Aug. Comte, appuyé par M. H 4,aC?u,if r&£Ption ll un chèque au montant de deux 
Guertin, que les membres du ctrcle Olier ont appris """e dollars ($2,000.00) en paiement du certificat de 
avec un vif sentiment de regret la mort de leur con- d.otal,on dl,m ft;u M. D. Labonté, mon époux, était 
frère M. j. II. Reid, décédé dans le cours du mois 11,11 lauc comme membre de votre société, 
d’octobre. Permettez-moi de vous présenter mes plus sincères

I roposé par M. Armand Grenier, secondé par M. remerciements |xmr la promptitude avec laquelle vous 
Jos. Dagenais, que copie de cette résolution soit en- avez bien voulu effectuer le règlement de cette récia- 
voyée à la famille du défunt. mation.

J. II. Lefebvre,
See.-Arch.

Votre dévouée,
Kmélie Landreville.18 octobre 1900.
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Aux Membres du Cercle Bourget CAISSE CENTRALE DES MALADES

RECETTES

Balance au 31 juillet 1900.........
Produit des contributions d’août 

1900.....................

.kAv'.S/°w est,<lonn<! que M. le Dr Daiele étant 
absent de Montréal, il a été remplacé, pouHe temm 
de son absence, par M. le Dr I. I .àviolet te ni 
Champlain. Jusqu’à avis contraire, si vous requérez

tsxtar ■" °"*'
$ 1,077.42

r— 4
148.00

vous

Votre dévoué,
L. A. Géi.inas,

Sec.-A rch.
DÉBOURSÉSnominations

Par bénéfices (Antoine Piché,
r D ,.. Cercle Ste-Thécle, No 147)

Trude|Pcomm,nt a nommé M l’abbé J. A. par Caisse Générale, 5/.......'.,
JinNo™son Subst,tut *“P- d“ Cercle linge- Par balance au 3, août,900

SUBSTITUT
IO-57 
7.40 

ï,207.45
«

médecin-examinateur

clés Langevin, No 153, et Taché, No 154.

$ 1.225.42

RÉSUMÉ

Balance Caisse Dotation..........
CAUTIONNEMENTS D’OFFICIERS Balance Caisse Générale ....

h». M.-
.iiiv.M.'" u O’”-.' Glnlra! pa, officier, Balance Caisse d'Epargne 

CERCLES

$•97,917,59
3,022.14

1,207 45 
3,207.10

$205,354.28Fonc
tion.Titulaire». Approu

va# par 
Cercles.

Cercles.

PLACEMENT DES FONDSJo». Baril.........
g. St-Arnand.. 
Noé Leclair..
J. P. O. Allaire. 
Lucien Dubuo 
Thomas nellty 
8. M. Barré. ..

S^F. Pillion.........
'* St-Jean Bte

Langevin. .
; T«h'é-

151 8 Oot 00 pa)3rjque...................................
153 17 •• Corporation Episcopale.............

‘ :: Municipalité Scolaire................
S4 î? ., Municipalité..................................

_________ Prêts hypothécaires...............

®TiT iiKAiraiEn "
Au 31 Août IQ00

CAISSE DE DOTATION

RECETTES
Balance au 31 juillet 1900........
Produit des contributions d'août

1900...............................
Intérêts............

10,500.00
1,400.00
7.500.00

250.00
•5M75.20

S,F.

33,170,72
392-79

En mains

$205,688.71
Cercles, etc. Surplus de remi- 

couvertes par les rap
ports mensuels, etc...............

$194,426.00

6,445,io
68.75

ses non

334,43

$205.354.28

$200,939-85 En foi de quoi nous avons signé,

L. J. D. Papineau, S.G. 
A. St-Cyr, T.G.,

Montréal, 1er septembre 1900.

Certifié correct,

O. Bourdon,
J- A. Naud,

déboursés

Par bénéfices de feu V. Robert. 
Par bénéfices de feu A. Dai

gnault.................................
Par bénéfices de feu Ch* Tison.".'
Par Caisse Générale, 5%.............
Par balance au 81 août 1900...

$ 700.00

1,000.00
1,000.00

322.26
•97-917,59

| Auditeurs.$200.939,85
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No 10—CERCLE ST-CHARLES, Montréal

S* *7p»ft M*
«uïv ' "he r-'i," n' 9,8 U|';îln'; 8'A'. N. Beliale, 12 Chateau-’jTÆ 2°Æ^;euu.lnL»

No 11 -CERCLE NOTRE-DAME, Montréal.
5em,.™ 9K-i jJ', K 2157 Notre-Dame ; Pré»., Dr G,

MORTALITÉ
No 121 VA l L JOLY, 41 ans admis dans le Cercle 

d Argenteuil, No 84, le 30 juin 1895, est décédé 
a Montreal le 26 juillet 1900

Cause : Accident.
Bénéficiaire : l’hilt mène Joly, sieur, $1,000.

A/ \ k I h ( iIBKAU, 46 ans, admis dans le 
Bourget, No 79, le 25 juillet 1895, est dé

cédé a Montréal, le 4 août 1900.
Cause : Phtisie laryngée.
Bénéficiaire : Wilfrid Gibdau, frère, $1 

No 123-CHS

No 122

No 12 CERCLE 8T-HENRI. Cité de 8t-Henri

jsfwpiïïS'rSaS
NoDt^mê.SPlïrr"' ae 81 48 Jeudi‘' S8"« '^l=.3665,000.

BELLAKMIN BRASSARD, 57ans, 
admis dans le Cercle St - Michel, No 43, Je 2 juil- 
jet 1S94, est décédé à Vaudreuil, le 5 août 1900. 

Cause : Cancer.
Bénéficiaire : Dame Dina Brien, épouse, $1

» No 13—CERCLE 8T-JACQÜE8, Montréal

,000.
No 124—J. A. MONETTEi.it BOISMEXU, 44 

ans, admis dans le Cercle Ste-Thérèse, No 27, le 
25 décembre* 1893, est décédé à Sie -Thérésc, le21 
août 1900

Cause : Hé matémesc.
$|I<x»,ICiaire : DaniC Sl^Phanie Huot, épouse,

No 14—CERCLE ST-ANDRE, Acton Vale, Co. Bagot

No 15 -CERCLE 8T-JER0ME

Ubêie""' 20 6t <= ul"rcrc,il" d“ "mi*, lu liureiu de l“ uU

O A® oevolea No 16 CERCLE ST-MEBARD, Coteau-Station, Co Boulange»

isSlHF -Al’” SK'
I

N. B.-Le coût de l'Insertion d’une carte de 
cercle est de $2.00 par année. No 17—CERCLE .ÏOLIETTE, Joliette 

P Che
. Md K., ... *
A Guilbault.

No 19-OERCLE STE-ELI8ARETH, S te-Elisabeth

iS£î£È2SStil^E1*ies5£

Larallée •’gŒ., 4°"Jf “ouilXlu'-’ 
on», 2e et 4e jeudis, chez M. J. >

't'iî'i 8.A., S. Alf, 
Bernard. Réu-No 1—CERCLE 8T-JO8EPH. Montréal

No 2—CERCLE MONT-ROYAL. Cité de Ste-Ounégonde 
..î?b£?Azarie Sénécai, 3128 Notre Dame; Préa ,
330 Delude ; 8.A., E. A Grisé, 198 Richelieu 8 P H

No 3—CERCLE BEAUHARNOIS, Beauharnoiz

No 26—CERCLE HT-VAHER, Québec

renne, 683| Ht-Valier ; 8 P.. P. Blouin, jr, 566 8t-Valier Md E Lu, àlîtoMuia”. 8l-VeUw Réunion,. 2e et 4e mercredi du

No 21—CERCLE LAVAL, Québec 
JBW -L AerBS„dgUerKi°; ' fflfcj'. E8

&Z^rchbiduMLEu:LS.uffinr2M^i0“'

J. A. Naud

No 4—CERCLE DORVAL, Co. Jacques-Cartier 
Sb P.O Emery Bellefeuille ; Prés., Placide Lalomle • 8 A

No5-CERCLE VILLE-MARIE, Montréal 
. 5tP °™ R»0"* Tourangeau, 61 A» du Parc-, Ht Henri; Préa 
Arthur Giroux 31 Agnès, St-Henn: S. A., E Z Méaaicotte, 127 
Quczuel, Hte-ÇMnégonde; S.F., Ed Sawyer, 38S S-igneur.,
âue R.b, iX" ue ît”ord ne Réu,,",n*'2e et *

No 22—CERCLE ST-STANISLAS. Co Beauhamol,

No 24—NOTRE-DAME DE LA GARDE, I. Perrot, Co Vaudreuil

Ù!l'n.’t ètâSZtô
Subititut. B leTUe ®éunlo“*' 36 jeudi du moia, offl e du

No 6—CERCLE SACRE-CŒUR, Montréal

fLu^oSï'Hi ^Mutj'éÂ^TcZ Pto^
No 7—CERCLE 8TE-ANNE DE BELLEVUE

SfôtEBÎ$Sy«s‘'is«eî

No 25—CERCLE LAROCQUE, Sherbrooke

«M*SH.Srsa£*5E*«
No 26—CERCLE 8T-LOUI8 DE TERREBONNE

No 8—CERCLE ST-PIERRE, Montréal No 28—CERCLE ST-MARTIN, St-Martin

No 9—CERCLE STE-GENEVIEVE, Co Jacques-Cartier „ No 29 CERCLE HOCHELAGA, Montréal

deruier mercredi, à 7 heure, p. m„ ,.Ue d. 1. Fanfare Militeire.' | 2? et te merë^ù, Kcoto’de. Déae^*17 R*Unl°n*'
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» o “ St-Jaoque», Co Monte.,™

««■ S.p. HF.’ / K1*,*,’ iÆA • M <*»»•mo"'' -p* zvi sssss* Kéu

PlSüisBçte iSiÜE^S’--
«KSSJt 5u: m“H;K.pr?. Ssa.-— ’™d™<" ra*Æ* îXiK-ïïMi

SiSSEIBS^: seSEEsESIpM^
le» 1er et 3e vendredis, salle Ht-Pierre °i°(w^lplain; Réunion*, 
<ci-devant Mignonne). «Ulerre, 1079 rue de Muntigny

San-

i^=s,'S?BS55ys: Æ V, H."  ̂ Oh.,,,
dimanche du moi», à I»' Sallo Oh^mp«gn“r0,lt*lne' R<iunl0'11. «•No 36-

iP8°FDe 
dernier mardi. Salle Daon»”4'®'' Wm ™Mrault-

SI, P003J“hEfC!;K °°NTRKCXKUR, Oo Verchère,

«b P, ôTrir 'TJ,VX^T6Ul d" V* CoJoiieti,

No 64-q« p CE®(^E NOTRE-DAME DE HULL, vo ,

Pitre; H F , F. P SabourinP^l^ins aions. 4e vendredi, ïtreau de P. f.

ueamar- 
Réu nions. Oo d'Ottawa 

8-A., Hor- 
ult. Réu-

Sb°Pa"”sT'EtV,hER' «• PAiwoniptlon

s auÆ,

i;

to
UWto' a6u"lM-' * B démoli.' ohe'.'^MiilPIïBg 3

„No **—CERCLE ST LOUIS, Montréal 

1er et 3e mercredis du mois, No 707 Cadieux8^0®111* Réunion8'

ffisSaaSsEH
?p -No69-CERCLE ST-GEOROEH. Mai»o 

Alcide ae'iidro™'S È' “Miî P£‘ ' J™“-Ph Chalifou, ; g A
nneuve

Près., 1Norbert 
|. Réu-

derme, dimanche d„ moii ïu

MNo 73—CERCLE CHARLEMAGNE Mile F„d 
8 H PnânW!lWlS5X.i?9aBïkV‘rd. VilleSt-Louï; Pré, ,

P- A Clément. 2 ÀÜÏÏM'ontrtal Md ^'"•aV£,d^ : H R

iS^D* «“—J *ft KéReliaMS

8b. P a.

8b PG J T°h!lTE, JA<W*SCARTIER. Lmihln.
Æiîî Ks PÆ ÉA4jh bpU ?A ■ p°-
3éme et 4ème mardis, salle Ranson. * B- Mart,n- Réunions, 

Sb p!,"'*;^® GUILLAUME, Oo Y.ma.ü.

NNo 49-

«oyiVC"pl'*7;T'Co- Q“ébeo-nen ; S.F.. E. O. GiroiïMd!e„ C s.'r££°UI ’ S A” “on T„. 

ShPONr^ERCLE R,0HELIEU. Montréal.
No 51—CERCLE YAMA8KA Oo Va n L“ Ht Martin Saint-MarCn, Pré»., O. Dc»loge»,

No 53—CERCLE JEANNE D'ARC Montréal IbPil1'’,!  ̂DELORIMIER, Co d'Hochelaga.

ISUliEB
4fS°S5K“=SL"»“"i.
EBssssyseïSE-ê

M

sbMp-CGERp“tr ^TTTJt“K-,°“

qkN” “-CERCLE rtTK JUSTINE. Comté de Vandreuil 
Ménard H F’.'j ‘gt-De^U^iÜ.£«• jZ-LOour.iUe ; « 
dernier dimanche do molï, oh!?M.k Bédîd *“>A, D

jg
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No 118—CERCLE CARNEAU, Montréal. No 146—CERCLE STE MARIE, Montréalgpsiiwti No 123.-CERCLE DUVBRNAY, Ste-Cunégonde.

No 116—CERCLE 8T-EDOUARD, Boule?. St-Denie, Montréal
Sb.P.G., et Md.E., J. D. Vérin», 1816 St-Hubert ; Pré»., J. A. 

H»1*! -r65? St-Hubert ; S. A. O. B. Laçasse, rue Beaubien, 
8.F., J. T. Ledoux, 1643 St-André. Réunion», 2ème et 4ème lun
dis, salle Beaupré, 1786 rue St-Hubert.

No 148—CERCLE CHENIER, Cité de Ste Cunégonde.
8h P G , J. M. J Sioard, 757a Albert ; Prés, U Mathieu, 262 

Richelieu; 8 A., L_ Beaudoin. 479 Centre : H.F , J. M Ledouxl 
481 Charletoix : Md E., Dr Henri Campeau, 212 Déliré. Réu- 
gonde ler 6t 3<'me mercredi à 8 heures, 225 lielisle, Ste-Cuné-

i
üï
ffl'SiHJ■ No 127—CERCLE OLIER, Montréal

SS DRé^;^ ^eteMMoLKm.Lnt^Œr'i
■'IV No 139—CERCLE CHAMBLY

Sb.P C., A. Brien ; Prés, Joe. Bouchard ; S. A„ Joe. Trudeau, 
drwïi u a ^un*0DB* é* reu-

m

N. F. BEDARD1

Marchand de Fromage a Commission
---- ET NEGOCIANT DE----

FOURNITURES POUR FROMAGERIES ET BEURRERIES.
f La célèbre canistre “ Empire State,”

■ AGENT POUR 
LA VENTE DE i L’Excellent Extrait SSSSRS™» B. d’or.

La “ Poudre Préservaline,” K,i^”etr^effieBeurre'
VOUS TROU VKREZ A MON ENTREPOT tous les matériaux nécessaires pour organiser oomplèleme 6 

■ne Fromagerie, avec 1 outillage le pins perfectionné.-aussi fonds, couvercles ot cercles pour boites à fromat e 
et moulins à main pour confectionner les boltes.-LE TOUT A DES PRIX MODÉRÉS.

Demandez mon Catalogue illustré et liste des Prix avant que (Tacheter ailleurs
N

3ST.
»

BOITE.—BUREAU DE POSTE, 62

Telephone Bell, 2461, } 32 et 34 Bue des Enfants Trouvés, Montréal.
(Membre fondateur de l’Allianoe Nationale.)
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